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BILLET DE RONCEVAL

L'« atlas » au greffier
Notre greffier n'a pas fini de nous

étonner : après le joli genre extérieur
qu'il s'est donné, voilà qu'il en vient à
se meubler l'esprit. D'accord, on n'en
sait jamais trop, mais lui, il se met à
la géographie Où va-t-on

Quand il vient aux séances, il a
toujours une espèce de sorte de
portefeuille sous le bras, tout en cuir, et qui
s'ouvre sur la bonne moitié. En s'as-

soyant, il le pose vers ses pieds, mais,
dès qu'un nom de pays lui tombe dans
l'oreille, il pousse son verre de côté et
déballe son « atlas ». Il Tétale sur la
table et se met en quête.

L'autre soir, on parlait du Chili. D'un
coup, il empoigne sa géographie,
murmure le nom entendu. Il dit :

« Valdivia Valdivia », passe son
doigt le long d'une colonne, l'arrête et
fait : « 738 B.4. » Vite, il tourne les
feuillets et nous tend son bouquin, avec
le doigt posé dessus : « Là », qu'il a
dit... et on était arrivé

On a déjà bien du souci pour savoir
où caser Krummenau, Rebeuvelier ou
Tschiertschen... Lui, en deux temps,
trois mouvements, il est au Chili, avec
son glinglin posé sur l'autre monde.
C'est cpiand même beau, l'instruction

— C'est pas le tout, a dit Auguste,
admettons cpie ton atlas te mène où tu
veux, qu'est-ce que tu en as de plus
après

Là, le greffier lui a tenu une conférence

qu'on va essayer de résumer à
votre intention :

— D'abord, cju'il a dit, on est des
égoïstes. On ne voit rien d'intéressant
à ce qui passe plus loin que le revers
de la colline des Frênes. On voit petit,
on reste petit, on tourne sur place, on
s'encroûte. Ecoutez raisonner les gens :

on est des minuscules, et on le restera
jusqu'au bout

Le greffier s'est rafraîchi, puis il est
reparti :

— Quand on veut savoir où les
choses se passent, ce n'est pas pour y
aller, mais pour essayer de comprendre
les autres, d'imaginer leur pays... C'est
comme une fenêtre où Ton se pencherait

pour s'aérer les esprits. Et c'est
pour ça que, depuis que je me suis
remis à la géographie, il me semble
cpie je respire mieux...

On se sentait rude petiots, alors que
notre greffier cambait les océans, visitait

les autres parts, tutoyait les
sauvages... Eh monteh On a beau eu
trinquer, les non géographes, on se
sentait abandonnés : le greffier aimait
mieux les antipodes.

En sortant, on a trouvé droit vers le
contour, un qui regardait le lustre et
qui avait perdu son chemin : sortant,
d'une cave, il était au non plus de sa
vie, vu que le chemin zigzaguait sous
ses pieds... Le petit Louis a dit :

— A celui-là, il faudrait bien un
« atlas » des chemins de la commune,
tout pareil à celui du greffier, là où
Ton trouve tout, même la porte de sa
cambuse, quand il vous reste encore
un brin de comprenette.

St-Urbain.

_ « STOUTROÎ-J COTER»" une fois par mois r

Décembre: Lundi 7, de 17 à 19 heures, au Buffet de la Gare de Lausanne,
lrc classe.

Bienvenue à tous les amis du « Conteur ». La Rédaction.
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